
  
    Après avoir divorcé de sa femme enceinte, le PDG le regrette

  

  Chapitre 1

  James Weyland



Un héritier d'une grande usine automobile et de toute la fortune familiale.



Un playboy très médiatisé, connu pour sa vanité, sa beauté et les spéculations sur sa vie privée.



Il aimait faire du sport, boire du whisky et sortir en boîte, mais ces derniers temps, il ne sortait plus autant et tout le monde disait que c'était à cause de la maladie de sa mère, mais je peux vous dire à l'avance qu'il y avait autre chose qui poussait le playboy à troquer ses sorties nocturnes contre des nuits à la maison...



James avait été victime d'un accident en faisant du sport par le passé, ce qui lui avait valu un traumatisme et un diagnostic inattendu : il ne pourrait pas avoir d'enfants à l'avenir. Il l'a caché à tout le monde, mais la vérité finirait par éclater au grand jour.



Bien que cela n'ait jamais été prouvé, la presse rapportait presque toujours que James était engagé dans une relation amoureuse, ce que James n'a jamais confirmé, mais il était presque toujours pris en photo avec quelqu'un.



La vérité est que les espoirs des prétendants de James devaient déjà être anéantis, car il était déjà secrètement marié...



Katherine Vieira Santa Maria (Kate Vieira)



Kate était une médecin résidente sur le point d'obtenir son diplôme. Très seule, elle s'est attachée à une patiente en phase terminale, Sara Weyland, la mère de James. En raison de cet attachement émotionnel, Kate a fini par accepter les dernières volontés de Sara avant qu'elle ne quitte ce monde.



En plus d'épouser James, Kate a accepté d'essayer de tomber enceinte, donnant ainsi à Sara la chance d'avoir un petit-enfant, et c'est ainsi qu'elle s'est retrouvée impliquée avec James plus qu'elle ne l'aurait souhaité au départ.



Mais cette implication a eu des conséquences négatives pour Kate. Les rares personnes qui étaient au courant de sa relation avec James la méprisaient, disant qu'elle s'était mariée par intérêt, car elle était apparemment orpheline, qu'elle avait fait médecine parce qu'elle avait obtenu une bourse à l'université, quelqu'un qui n'avait rien à son nom.



Ce que les gens ne savaient pas, c'est que non seulement James avait un secret, mais Kate, qui se faisait appeler Kate Vieira, cachait son nom de famille Santa Maria. Elle aussi avait un secret, elle n'était pas une étudiante en médecine comme les autres, Kate était en réalité milliardaire ! 





  Chapitre 2

  C'est la nuit et Kate vient de sortir de la douche. Elle a soigneusement préparé son corps, massant sa peau avec une huile parfumée, et s'est glissée dans un ensemble de lingerie en dentelle noire.



Elle a séché ses cheveux en les jetant sur le côté et, pour finir, elle a enfilé une chemise de nuit transparente qui complétait la sensualité de son look.



Kate prend une grande inspiration et quitte sa chambre, se rendant directement dans la chambre voisine, celle de son mari James.



Elle entra, referma rapidement la porte et resta immobile, adossée à celle-ci. Même si elle savait comment le séduire, elle était encore un peu hésitante, craignant d'être rejetée.



James était allongé sur son lit, son ordinateur portable sur les genoux, vêtu d'un simple pantalon de pyjama à carreaux. Lorsqu'il entendit la porte s'ouvrir et se fermer, il posa immédiatement son ordinateur sur la table à côté de lui et se tourna vers son visiteur.



Involontairement, son regard se porte sur le corps de Kate. Elle était habillée exactement comme il l'aimait. Cette chemise de nuit transparente montrait beaucoup de choses et en même temps cachait tout ce qu'il voulait saisir à ce moment-là.



Les yeux flamboyants, il saute du lit et, d'une seule enjambée, rejoint Kate.



Elle s'est sentie acculée par l'homme qui se trouvait devant elle. Il lui saisit les bras et les coince au-dessus de sa tête, ne lui laissant aucune chance de bouger. James s'attaqua à ses lèvres dans un baiser féroce et possessif.



Il trouvait les lèvres de Kate douces et sucrées, son corps ferme et voluptueux. Son parfum était enivrant et sa personnalité ne ressemblait à aucune des femmes qu'il avait fréquentées.



En une seconde, James jeta Kate sur son lit, la raison l'avait déjà abandonné, tous ses sens ne désiraient qu'une chose, sentir Kate intensément.



Kate laisse échapper un gémissement et ferme les yeux, sentant la bouche de son mari embrasser chaque partie de son corps, assoiffée de désir.



Bien qu'elle ait contracté ce mariage, ce n'est pas comme si elle avait épousé un homme méprisable. James était un jeune homme d'une trentaine d'années, un play-boy désiré dans la haute société, non seulement pour son statut financier, mais aussi pour sa beauté séduisante et son élégance.



Il sentait bon, ses cheveux châtains clairs étaient toujours bien coupés, sa barbe taillée et son corps athlétique aux muscles bien dessinés.



Au lit, il était comme un Dieu, il dominait et parvenait à emmener sa femme au ciel plusieurs fois sans relâche.



Kate soupira en sentant la férocité de James déchirer une autre de ses chemises de nuit et l'arracher complètement.



"James !" tente-t-elle de se plaindre mais il la fait taire, s'attaquant à nouveau à ses lèvres, l'embrassant comme si c'était la dernière fois qu'il goûterait à ces lèvres.



Il était arrivé ce jour-là de son voyage, il avait passé une semaine sans voir sa femme, son désir était à fleur de peau, il n'a même pas pris la peine de la déshabiller complètement, il a juste tiré sa culotte sur le côté et est entré d'un seul coup, rapidement et brusquement.



Kate laissa échapper un faible gémissement, sentant qu'il l'envahissait complètement et le plaisir de la sensation d'être prise.



James entrelaça ses doigts avec ceux de Kate, pressa ses lèvres contre les siennes et poussa fortement, rendu fou par la rapidité avec laquelle elle mouillait.



Kate enroule ses jambes autour de ses hanches, le suppliant d'en faire plus, le suppliant d'être plus rapide et plus fort.



Sans hésiter, il l'attaque par des mouvements de va-et-vient, des baisers pressants et sa main caresse et serre son corps avec un désir irrésistible.



Totalement dominée par le plaisir, Kate ne peut résister et fond dans un long et délicieux orgasme.



Alors qu'elle se tordait sous lui, James l'observait, devenant fou de désir en voyant cette femme qui ne cachait pas son plaisir dans ses expressions.



"Encore, James ! Continue, j'en veux plus", dit-elle entre deux gémissements, enfonçant ses ongles dans son dos.



Il ne peut pas résister, il l'attaque à nouveau avec beaucoup de désir et de ferveur, s'il y a une chose qui a achevé cet homme, c'est quand elle l'a supplié entre deux gémissements de l'emmener à nouveau au sommet.



Il était trois heures du matin quand Kate s'est réveillée, elle n'avait pas besoin de son réveil, son corps, bien que poussé à bout, répondait toujours à la programmation d'un réveil automatique à trois heures du matin.



Elle était coincée dans les bras de James, qui l'étreignait avec possessivité, collée à son corps.



Kate essaie de bouger avec difficulté, d'être délicate pour ne pas le réveiller, mais c'est impossible, elle doit le pousser.



Mais il ne la lâche pas, un grognement s'échappe de sa bouche et il dit à voix basse, sans ouvrir les yeux :



"Tu n'iras pas aujourd'hui, Katherine. Je ne suis pas encore satisfait, je veux plus."



Kate prit une profonde inspiration et une larme faillit couler de ses yeux. Elle pensa à James qui ne la voyait que comme son jouet au lit, comme son objet de plaisir. Il ne veut pas qu'elle parte parce qu'il n'est pas encore satisfait.



Kate le pousse et saute du lit avant qu'il ne puisse la rattraper. Puis elle commence à ramasser sa lingerie jetée par terre.



"Kate, reste. Je te le demande." Kate entend la voix de son mari et le voit assis sur le lit, en train de la regarder. Ses sourcils sont froncés et il semble un peu irrité.



"Je ne peux pas, James. Tu sais mieux que quiconque que je dois aller à l'hôpital, ma garde commence bientôt."



"Vous n'êtes qu'une résidente, Kate. Je ne comprends pas..."



"Je suis interne, mais un jour je serai diplômé. L'internat me permet justement de m'habituer à la routine quand je serai médecin."



"Est-ce vrai ? Vous pratiquez simplement la médecine ou vous avez une autre raison ?"



"Quelle raison, James ?" Kate le regarde, irritée, sachant déjà où cette conversation allait mener.



"Edward.



"Oh, arrêtez ! Je t'ai déjà dit qu'Edward n'est que le chirurgien en chef de l'hôpital. Et je t'ai aussi demandé de ne pas t'immiscer dans mon travail, James. Je me fiche de ce que tu fais pour vivre ou de ce que tu fais en dehors de cette maison, je te demande de faire la même chose pour moi. Ne t'immisce pas dans ma vie, tu n'es pas mon vrai mari, notre mariage n'est qu'une affaire."







  Chapitre 3

  Une chose qui irritait Kate était quand James essayait de s'immiscer dans sa vie professionnelle. Elle ne comprenait pas pourquoi il était soudainement devenu si dérangé par son internat à l'hôpital Santa Maria.



En fait, elle savait pourquoi. Cela a commencé après qu'il ait rencontré Edward, le chirurgien en chef de l'hôpital, avec qui Kate entretient une relation fraternelle.



Elle ne croyait pas que James agissait ainsi par jalousie, mais par dépit. Pour elle, c'était un playboy gâté qui la voyait comme un jouet que personne ne pouvait toucher.



Kate ne croyait pas qu'il y avait de l'amour dans ce mariage, puisque les seules fois où ils se parlaient ou interagissaient étaient au lit.



Elle pensait que James, un milliardaire, propriétaire d'une des marques de voitures de sport les plus célèbres, célèbre et beau, n'assumerait jamais sa relation avec une étudiante en médecine orpheline.



C'est vrai, bien qu'ils soient mariés depuis trois ans, peu de gens étaient au courant de ce mariage. James continuait d'apparaître dans les pages des magazines people comme un célibataire entouré de femmes désireuses d'attirer son attention.



Et pendant qu'il faisait la fête, Kate était à l'hôpital, en train de s'occuper des patients.



Et comment en était-elle arrivée à ce mariage ? Eh bien, tout a commencé avec une des patientes de l'hôpital, Sara Weyland.



Sara est la mère de James, une patiente en phase terminale. Elle est tellement affaiblie que tout ce que les médecins de l'hôpital peuvent faire, c'est lui prodiguer des soins palliatifs pour prolonger un peu sa vie.



Kate a toujours traité les patients avec beaucoup de soin et de dévouement, et dès qu'elle a rencontré Sara, les deux femmes ont eu un lien inexplicable.



Kate n'a jamais connu ses parents et Sara, malgré sa maladie, était une femme joyeuse et affectueuse, surtout avec Kate.



Elle se souvenait de l'anniversaire de Kate et l'encourageait dans ses études, devenant rapidement une figure maternelle pour Kate, qui ressentait en elle un peu de ce qu'elle n'avait jamais eu, l'amour d'une mère.



Le rêve de Sara était qu'avant de mourir, elle puisse voir son fils marié à une femme bien et qu'il lui donne un petit-enfant. C'était tout ce qu'elle voulait.



Cependant, James a refusé sans cesse. Il ne voulait pas d'enfants et était même prêt à épouser son ex-petite amie, Miranda. Cependant, Sara n'aimait pas Miranda et lui a suggéré d'épouser Kate, pour qui elle avait le plus grand respect.



James n'a pas eu d'autre choix que de refuser, car sa mère possédait la moitié des parts de l'usine automobile et elle l'a fait chanter, disant que s'il n'épousait pas Kate, elle ferait don de ses parts à une œuvre caritative.



Kate a accepté parce qu'elle avait développé une estime inhabituelle pour Sara, presque une dépendance affective, et elle savait que les jours de Sara étaient comptés, alors elle pensait que ce mariage ne durerait pas longtemps.



Cependant, il a duré trois longues années, trois longues années pendant lesquelles Sara s'est battue pour rester en vie, tout cela parce qu'elle avait l'espoir de voir Kate enceinte.



Sara a convaincu Kate d'essayer d'avoir un enfant à l'insu de James parce qu'elle savait qu'il avait été catégorique sur le fait qu'il ne réaliserait pas le dernier souhait d'une mère mourante et Kate a adhéré à cette idée.



C'était le rêve de Kate d'avoir un enfant et de lui donner ce qu'elle n'avait jamais eu. Elle avait déjà des projets de production indépendante, donc le plan de Sara correspondait à ses idées. Si le père de l'enfant ne voulait pas du bébé, elle s'en occuperait comme elle l'avait déjà prévu.



Et donc, pendant trois ans, Kate a essayé de tomber enceinte, il n'a pas été difficile de faire avancer les choses avec James et c'est pourquoi elle le considérait comme un coureur de jupons. Comment un homme qui semble la détester pouvait-il l'attaquer à la première tentative de séduction ? Il ne valait rien, selon Kate. Mais elle n'était pas si dure que ça, son cœur était plein de besoin d'amour et il ne lui a pas fallu longtemps pour finir par tomber amoureuse de James.



À cause de ce sentiment, après avoir quitté la maison et s'être tenue sur l'avenue, attendant que le feu passe au vert, Kate a senti sa poitrine se serrer.



Un fort regret l'a envahie. Elle est restée à repenser aux paroles qu'elle avait prononcées. Ce n'est pas vrai qu'elle se fiche de ce qu'il fait en dehors de la maison, surtout lors des fêtes, chaque fois qu'elle voit des photos de lui entouré de femmes, elle meurt de jalousie.



Oui, il n'est pas vraiment son mari, mais il pourrait l'être. Elle s'est demandé s'ils ne devraient pas avoir une vraie conversation, sur les sentiments et sur leur avenir. Une conversation sur la possibilité de rendre cette relation réelle, après le départ de Sara.



Kate s'est regardée dans le rétroviseur de la voiture et s'est dit qu'elle portait toujours une blouse, que ses ongles étaient toujours coupés court et que son visage était propre. Elle ne portait ni maquillage ni vêtements provocants comme les femmes qui approchaient James, mais elle savait qu'elle était une femme attirante, il le montrait même lorsqu'il ne pouvait s'empêcher de la jeter dans son lit chaque fois qu'il la voyait.



Kate pensait que le problème pour qu'il l'assume était peut-être son statut social, car elle était apparemment une orpheline boursière. Cependant, c'est la version de l'histoire qu'elle racontait à tout le monde, elle était vraiment orpheline, mais son statut financier et social était bien plus élevé que tout le monde ne le pensait.



C'est en y pensant que Kate a décidé de ne pas aller à l'hôpital. Elle est retournée rapidement au manoir Weyland. Elle espérait trouver James encore au lit et continuer ce qu'ils étaient en train de faire.



Cela faisait trois ans que ce mariage durait et elle se disait qu'il y avait peut-être un sentiment de sa part. 





  Chapitre 4

  Kate gara sa voiture bon marché à côté de la collection de voitures de luxe de James. Pendant tout le temps qu'ils avaient passé en tant que mari et femme, elle n'avait jamais mis les pieds dans l'une d'elles.



Kate a pris l'ascenseur depuis le garage souterrain et est descendue au deuxième étage, dans le couloir menant aux chambres. Elle passa devant un miroir décoratif et pensa instantanément à se refaire une beauté. Elle a laissé tomber ses cheveux et a enlevé sa blouse de laboratoire. Elle déboutonna quelques boutons de son chemisier, espérant révéler son décolleté. 



Après cela, Kate se dirigea à grands pas vers la chambre, mais lorsqu'elle entra, James n'y était pas. Sur le lit, il n'y avait que les traces de la dernière nuit de passion intense qu'ils avaient partagée. 



Pensant en elle-même, Kate imagina qu'il était dans son bureau, qui se trouvait au même étage. Elle n'y a pas trop pensé et s'y est rendue. Elle se voyait déjà assise sur ses genoux, tous deux entamant une rencontre de pur désir sur ce fauteuil ou même sur le bureau en acajou de son bureau.



En s'approchant, Kate entendit des voix provenant du bureau. James avait l'air sérieux en parlant, ce qui calma son excitation.



Au lieu d'entrer, Kate décida de tendre l'oreille à la conversation.



"Non, Maycon ! Je n'ai aucun sentiment pour cette femme, tout ce qu'il y a entre nous fait partie d'un accord."



Kate sentit un trou s'ouvrir dans sa poitrine, imaginant que James était probablement en train de parler d'elle à son ami.



"Je ne peux pas tout arrêter maintenant, les choses sont difficiles. Maman est... tu sais que maman n'a plus beaucoup de temps, et la société ne va pas bien. Le mieux est de laisser tout en l'état pour le moment."



"..." 



"Je n'aime pas ça, je déteste quand elle vient s'accrocher à moi, ça me dégoûte. Mais je dois supporter ça encore un peu de temps."



Kate boutonna son chemisier, se sentant mal d'entendre les paroles de James. Elle se dit qu'il la détestait, soi-disant.



"J'ai hâte d'en dire assez à cette femme et de pouvoir enfin vivre en paix avec la femme que j'aime. Oui, chaque jour qui passe, j'ai la certitude de l'aimer, et quand tout cela sera terminé, je veux le lui dire et faire un vrai mariage avec elle."



Toujours à l'écoute, une larme roula sur la joue de Kate. Elle avait secrètement souhaité cela, entendre de son propre mari qu'il l'aimait, mais voilà qu'elle l'entendait dire qu'il voulait le dire à une autre femme, probablement Miranda, son ex-petite amie, celle qu'il allait épouser avant que Kate ne s'interpose entre eux.



"Enfin, pour l'instant, je dois gérer tout ça. As-tu organisé le dîner avec Miranda pour ce soir ?"



"..."



"Bien, dis-lui que je passerai la prendre à 19 heures. Kate sera encore à l'hôpital à ce moment-là."



À ce moment-là, Kate ne put supporter d'entendre un mot de plus et s'enfuit en courant. Elle attrapa sa blouse de laboratoire et se rendit au garage. Elle se sentait si bête d'éprouver des remords pour les paroles dures qu'elle avait adressées à James. Alors qu'elle se souciait de lui, il était censé se soucier d'une autre femme.



Alors que Kate partait, James continua de parler à son ami, ignorant que Kate avait été à la porte et qu'elle avait tout entendu.



"Pourquoi ne le fais-tu pas toi-même au lieu de m'utiliser pour envoyer des messages à Miranda ?" se plaignit Maycon, las de toute cette situation.



"Si je l'appelle, cela lui donnera l'impression qu'elle peut me rappeler. Je préfère garder cette distance, peut-être qu'ainsi elle me laissera tranquille et trouvera quelqu'un d'autre pour son obsession."



"Dis-lui simplement que tu n'es pas intéressé, James ! Cette situation devient ridicule, même pour moi. Miranda est agaçante et gâtée, tu n'es pas un vrai ami en me faisant supporter cette femme", répondit Maycon, déjà irrité. 



"Je ne peux pas le lui dire maintenant, tu le sais. Maman est malade, les partenaires ne font pas confiance à ma gestion, et si nous perdons l'investissement du père de Miranda, l'entreprise sera en danger."



"D'accord, et qu'en est-il d'avouer ton mariage avec Kate à tout le monde ? Qu'as-tu l'intention de faire ?"



"D'ici là, j'aurai trouvé un investisseur mieux que le père de Miranda ; j'en suis sûr."



James raccrocha, perdu dans ses pensées. Il n'était pas dans une situation très confortable à ce moment-là, il avait l'impression de marcher sur une corde raide, équilibrant sa vie personnelle et sa vie professionnelle dans chaque main. 



Ce jour-là, Kate se consacra à son travail comme jamais auparavant. Elle rendit visite à tous les patients de son service et fit ce qu'elle put. Lorsqu'elle n'avait pas de travail, elle se plongeait dans ses livres pour étudier. La résidence était la dernière étape de sa formation, et c'est ainsi qu'elle allait apprendre les ficelles du métier.



Mais tout ce dévouement n'était pas seulement dû à son désir d'apprendre ; c'était sa façon de tenter d'empêcher les pensées de James de la tourmenter. 



Il était déjà huit heures du soir lorsque Kate se rendit dans la chambre de Sara. C'était presque la fin de son service, et elle aimait rendre visite à sa belle-mère à cette heure-là. Si elle restait après son service, ce n'était pas un problème ; être avec Sara, ce n'était pas comme travailler pour elle.



"Ma chère Kate, comment vas-tu ?" demanda Sara en souriant, l'air joyeux malgré la pâleur de sa peau.



"Je vais très bien, Sara. Aujourd'hui, j'ai eu une journée bien remplie. Le patient de la chambre 101, M. Ramirez, a piqué une crise pour prendre une douche, tu peux le croire ? Les infirmières ont dû m'appeler parce qu'il voulait porter plainte contre elles."



"J'ai entendu dire ! Ce vieux dégoûtant et sans vergogne recommence. Il voulait probablement que tu voies cette chose ratatinée qu'il a entre les jambes ! Oh, si je pouvais sortir d'ici, je donnerais une bonne gifle à ce vaurien ! Quel culot !"



Kate sourit de l'indignation de Sara, puis s'assit à côté d'elle et commença à la peigner. 



"Ne t'inquiète pas, ce n'est pas mon genre, Sara, tu sais !" dit Kate avec un clin d'œil joueur.



"Je sais, ma chère, je sais... En parlant de ton genre, comment va ce bon à rien de mon fils ?"



"Oh, James..." L'humeur de Kate changea soudainement ; elle ne put cacher qu'elle était furieuse contre James. Elle prit une grande inspiration et tenta de sourire, disant : "Il va bien, apparemment très bien, je pense."



"Qu'y a-t-il, ma chère ? Il ne te traite pas bien ? Il ne se montre pas au lit ?" 



Kate rougit aux paroles de Sara et se leva, lui tournant le dos pour cacher son visage. 



"N-non, ce n'est pas ça..." 



"D'après ce que je vois, il se montre, n'est-ce pas, ma chère ? Dieu merci, je n'ai pas élevé un fils gay !"



"Mme Sara ! Faites attention à vos paroles, c'est très impoli !" 



"Oh, ma chère, je n'ai pas de préjugés, mais... c'est juste que je n'ai eu qu'un seul fils, et s'il n'était pas un homme, comment pourrait-il me donner un petit-enfant ? Tu sais, un petit-enfant est tout ce que je veux avant de pouvoir reposer en paix." 



Kate sentit une boule dans sa gorge. Ce n'était un secret pour personne que Mme Sara était têtue. La médecine n'avait pas de remède à son état, et Kate était certaine qu'elle n'était encore là que grâce au petit-enfant.



"Je t'aime, Sara. Et je te donnerai un petit-enfant. Tous mes examens sont bons, je ne sais juste pas si James..." 



"Il n'y a rien qui cloche chez mon fils, c'est un étalon. Quand il est né, et que j'ai vu son petit bout, j'ai dit : 'Ce garçon va me donner beaucoup de petits-enfants !' Le problème, c'est qu'il boit. Tu dois lui dire d'arrêter de boire, ma chère."



"Peut-être bien, Mme Sara..." dit Kate en haussant les épaules. Sara était un peu têtue, et il ne servait à rien d'entrer dans un débat avec elle. 



"Aucun symptôme du tout, ma chère ?" Kate secoua la tête. "Tes règles n'ont pas de retard ?" Kate secoua à nouveau la tête. "Pas même un peu de nausée ?" 



"Non, Mme Sara, mais cela ne veut pas dire grand-chose, une femme peut ne pas avoir beaucoup de symptômes au..." À ce moment-là, Kate ouvrit une bouteille d'alcool, et l'odeur frappa ses narines, provoquant une terrible vague de nausée.



Kate posa une main sur son abdomen et essaya de respirer calmement, sentant déjà la bile amère remonter dans sa gorge.



Elle regarda Sara et vit les yeux de la femme s'écarquiller.



"Serait-ce enfin un symptôme ?" demanda Sara.



"Un symptôme de quoi ?" dit James en entrant dans la pièce à l'improviste.





  Chapitre 5

  Kate et Sara se regardent, sans voix. Surtout Kate, elle avait entendu dire que James avait un dîner en amoureux avec Miranda, qu'il irait la chercher à 19 heures. Cependant, il était un peu plus de 20 heures et il était là. Un rendez-vous pouvait-il être aussi rapide ?



Ce crétin était complètement sur elle comme un pervers ce matin et elle imaginait qu'il ne reviendrait pas du dîner ce soir, qu'il satisferait probablement son désir avec Miranda.



L'esprit de Kate ne faisait aucun lien à ce moment-là.



" Symptôme de quoi ? Tu ne m'as pas entendue ? "



" Wow, tu deviens une vraie commère, dis donc ? On est dans un hôpital, ma petite ! On ne parle que de symptômes, de maladies... ce genre de choses ", dit Sara en faisant semblant de rien.



" Pour quelqu'un qui est en train de mourir, madame, vous avez la langue bien pendue ! " dit James en s'approchant de Sara.



" C'est une façon de parler à ta mère ?! Viens ici que je te donne quelques claques. "



James regarde Kate, hausse les épaules et s'assoit sur le lit, laissant sa mère lui donner quelques claques sur la main.



" Aïe ! Ça fait mal ! Qu'est-ce que tu manges ici qui te rend si forte ? "



Kate ne peut s'empêcher de sourire, la relation de Sara avec James était un peu comique. C'était compréhensible, puisque Sara, même très malade, restait irrévérencieuse.



James regarde Kate et la surprend à sourire, elle essaie de faire comme si de rien n'était, mais elle n'a pas été assez rapide. James esquisse un sourire en coin et Sara dit :



" Tu vois, Kate ? Il ne me respecte pas, il ne l'a jamais fait. Il rit pendant que je le corrige ! "



Sara croise les bras et regarde ailleurs, jouant les offusquées.



" Oh, eh bien, je vais... vous laisser tous les deux, je vais faire quelque chose ", dit Kate en se dirigeant vers la porte.



" Faire quoi ? Il est plus de l'heure pour toi de partir ", dit James en fronçant les sourcils.



" Laisse ta femme tranquille, James ! Tu ne peux pas être contrôlant, celui qui contrôle trop finit par être trompé ! "



" Trompé ?! " À ce moment-là, James perdit sa bonne humeur, il devint sérieux et regarda Sara, puis Kate, puis Sara à nouveau.



" Mon garçon, c'est juste une façon de parler ! Kate ne va pas te tromper, ne sois pas possessif avec elle ! Combien de fois dois-je te le dire, hein ? " dit Sara en tirant la main de James pour le regarder. " Et Kate, ma chérie, va faire ce que tu as à faire. "



Kate regarde Sara avec confusion et Sara articule :



" Test de grossesse. "



" Test ? Test de quoi ? Qu'est-ce que vous cachez toutes les deux ? " James n'avait pas tout compris et était perdu au milieu des deux femmes.



Kate rougit, ses yeux s'écarquillent et elle quitte rapidement la pièce, évitant la confusion.



" Maman, qu'est-ce que tu prépares ? Tu ne peux pas faire de plans, tu sais, tu n'es pas en état pour ça. "



" Ne t'inquiète pas, mon fils ", dit Sara en caressant la main de son fils. " Ce sont des choses de femmes. Et toi ? Comment vas-tu ? J'ai aimé ce que tu as fait aujourd'hui, tu es venu tout beau et sentant bon pour chercher ta femme à l'hôpital, tu deviens un homme. "



" Ah, ça ? Je venais d'un événement, c'est tout, maman. "



" Oui... tu as bu ? "



" Non. "



" Laisse-moi sentir ton haleine ? "



" Maman ! "



" Allez, mon garçon ! " fait signe Sara.



Cédant, James la laisse lui sentir l'haleine.



" Mon Dieu ! Rien qu'en sentant ton haleine, mon nez a brûlé. Tu dois arrêter de boire, mon fils ! Comment vas-tu faire pour t'occuper de Kate en étant alcoolique ?! "



" Je ne suis pas alcoolique, tu exagères ! J'aime juste goûter. Je ne suis pas ivre, tu vois ? "



" Mon fils, tu sais, je ne serai plus là très longtemps et je veux que tu sois heureux et que tu prennes soin de Kate. C'est une femme tellement bien, elle a un cœur d'or et a besoin d'être aimée, mon fils. Je veux partir en paix, ne fais pas d'erreurs, ne fais pas de mal à cette fille. "



James expire, pensif, puis dit, et embrasse la main de sa mère :



" D'accord, hein ? Ne t'inquiète pas pour ça. "



" Tu ferais mieux, ou je reviendrai ici et je te tirerai la jambe ! "



" Je te le dis, non ? "



" Écoute, fais ça, emmène Kate pour un dîner très romantique, aux chandelles. Ferme le restaurant pour elle, achète des fleurs... non, achète des chocolats ! Le chocolat, c'est bien meilleur. Fais-lui des massages aux pieds, parce que c'est une femme qui travaille très dur et elle doit rentrer à la maison avec les pieds fatigués et gonflés et si Kate tombe enceinte, traite-la comme une reine, tu m'entends ? "



James lève les yeux au ciel et dit :



" C'est reparti pour cette histoire d'enfants. Ça n'arrivera pas, d'accord ? Et les gens peuvent être heureux sans enfants, maman... " James se lève, fait les cent pas et se gratte la tête, puis dit : " Kate et moi n'allons pas avoir d'enfants, mais je remplirai quand même mes obligations envers elle. "



À ce moment-là, Kate entre, elle baisse la tête, pensant qu'elle et James avaient des objectifs différents. Kate voulait vraiment avoir des enfants et enfin se sentir faire partie d'une famille.



Sara regarda Kate avec espoir, espérant qu'elle donnerait un signe si elle avait fait le test.



Remarquant son regard, Kate secoua discrètement la tête, montrant que ce n'était pas cette fois qu'elle avait eu un résultat positif.





  Chapitre 6

  " Bon, il est tard et il est temps pour Mme Sara de se reposer ", dit Kate en se rendant là où se trouvent les médicaments de Sara. Elle lui administre des sédatifs et des analgésiques pour qu'elle puisse passer une nuit paisible.



Sara commence bientôt à somnoler et Kate l'embrasse sur le front en lui disant au revoir. James observe tout attentivement, voyant à quel point Kate est gentille et attentionnée avec sa mère.



Une fois que Sara s'est endormie, les deux quittent la pièce et marchent côte à côte en silence.



Ils croisent un groupe d'infirmières qui, dès qu'elles voient James, se mettent à chuchoter et à sourire.



Kate ricane et secoue la tête discrètement.



Soudain, elle est surprise par James qui lui prend la main et entrelace ses doigts avec les siens. Kate essaie de se libérer, mais cela ne fait qu'empirer les choses, car James l'attire plus près de lui, les collant l'un à l'autre.



" Pourquoi ? " demande-t-elle en chuchotant.



" N'est-ce pas ce que font les couples ? "



" Ce n'est pas de notoriété publique que nous sommes en couple, pour tout le monde tu es un célibataire convoité. "



" Est-ce que ça te dérange ? "



Kate s'arrête et regarde James, pensive, puis dit :



" Ce ne sont pas mes affaires. "



James s'apprête à répondre, mais avant qu'ils ne le puissent, ils sont interrompus.



" Kate, je suis content que tu sois encore i… "



Les deux se retournent et c'est Edward, le chirurgien en chef de l'hôpital et le professeur de Kate.



James et Edward se regardent, il y a de l'hostilité entre les deux.



James considérait Edward comme un rival, en raison de sa proximité avec Kate, et Edward n'était pas d'accord avec le mariage de Kate et James. Il était évident que les deux ne pouvaient pas se supporter.



Les deux hommes étaient à la hauteur, à peu près du même âge. Edward était un génie de la médecine et Kate l'admirait, ce qui dégoûtait encore plus James.



Edward regarde avec dégoût les mains jointes de James et Kate. Kate se libère de l'emprise de James et se dirige vers Edward, ce qui n'est pas bien accueilli par James.



" Salut, Eddie ! Tu voulais me dire quelque chose ? "



" Je voulais juste te donner un cas à étudier… " Edward tend une enveloppe à Kate puis regarde James en le fixant.



" Oh, c'est l'affaire de cet adolescent dans le coma ? "



" Oui, mais… Je ne sais pas si tu peux l'accepter, tu sembles avoir d'autres priorités que la médecine. "



" Pourquoi penses-tu cela ? La médecine est ma priorité absolue, tu le sais mieux que quiconque. Je ne te décevrai pas, j'étudierai ce cas très attentivement. "



Edward hoche la tête sèchement et Kate regarde James, qui l'attend, puis se retourne vers Edward.



" Je dois y aller, Eddie. On en reparlera demain. "



" Pourquoi te soumets-tu à ces gens, tu sais que tu n'es pas obligée. "



" Eddie, pas maintenant ! J'ai mes raisons, d'accord ? On en reparlera demain. "



Kate s'éloigne et rejoint James qui, pour ne rien arranger, l'entoure de son bras puis fait un signe de tête à Edward.



Kate rougit et sent son cœur s'emballer. James sentait si bon et son odeur l'enveloppait à cet instant, sans parler de la chaleur de son corps qui lui était si familière et pourtant si attirante.



James lui caresse la taille, la faisant frémir intérieurement. Elle ne savait pas s'il avait remarqué qu'elle avait du mal à respirer, mais pour ne rien arranger, il lui serra la taille, la faisant trembler de tout son corps.



Ils arrivent au garage et James l'emmène à sa voiture.



" Oh, eh bien… on ferait mieux de se séparer ici. La mienne est garée de l'autre côté. "



James ouvre la porte et dit :



" Monte, Katherine Vieira. Si je suis venu te chercher au travail, nous allons le faire correctement. "



" Mais j'ai laissé ma voiture là-bas et comment vais-je rentrer demain ? "



" On trouvera une solution. Monte ou je vais te prendre et te mettre dans la voiture de force. "



" Tu plaisantes ? " dit Kate en regardant autour d'elle, voyant des gens se promener à la recherche de leur voiture.



James s'avance vers elle d'un air menaçant, Kate recule de quelques pas et au moment où il s'apprête à la saisir, elle l'esquive et court jusqu'à sa voiture et monte.



" Bien ! Je vais monter dans ta voiture ! Je ne veux pas qu'on me désigne dans les journaux à scandales comme une autre de tes conquêtes. "



Kate ouvre l'enveloppe et en sort les papiers qu'elle contient au moment où James monte, mais la surprenant, avant qu'elle ne puisse sortir complètement les papiers, il les lui prend des mains et les jette sur le siège arrière en disant :



" Tu es l'une de mes conquêtes et je n'aime pas non plus qu'on te considère comme célibataire. Surtout pas par ce type, Edward. Il doit accepter que tu es ma femme, Katherine. Ma femme. " Après, sans laisser le temps à Kate de réagir, James l'embrasse. 





  Chapitre 7

  Kate se débat, essayant de se libérer, mais elle finit par être dominée par l'insistance de James.



Elle ferme les yeux et cède, sentant sa main se resserrer autour de son corps. Soudain, la température dans la voiture grimpe. Kate est hypnotisée par l'odeur du parfum de James et les mouvements sensuels de ses lèvres.



Divertie, Kate ne remarque pas lorsqu'il commence à déboutonner sa chemise, sa peau brûlant de désir, jusqu'à ce que…



Kate le repousse, désespérément. James regarde son visage qui a pris un air effrayé.



Kate met sa main sur sa bouche, essayant de l'éviter, mais son estomac se retourne terriblement.



Avant que James ne puisse réagir, quelqu'un frappe à la vitre côté passager. Sans réfléchir, Kate ouvre la portière et vomit, juste sur Edward.



Ils se regardent tous sans réagir, jusqu'à ce qu'Edward dise :



" Quoi… pourquoi ? Kate, retournons à l'hôpital, je vais t'aider ! "



" N-non… " essaie-t-elle de dire, mais elle finit par vomir davantage, cette fois sur les chaussures d'Edward.



Lui, au lieu de la gronder, lui tient les cheveux pour qu'elle ne les salisse pas, pendant qu'elle vomit encore.



James à ce moment-là, sentit sa poitrine brûler et la colère monter.



James frappe la main d'Edward et tire Kate, qui finit par salir la sellerie toute neuve de sa Bentley.



Même si elle vomit, il la retient, regardant Edward d'un air menaçant.



" La prochaine fois que tu touches à Kate, je jure que ce ne sera pas juste une gifle, Edward. "



" Ah oui ?! Pourquoi n'essaies-tu pas ? Je suis là. "



" Arrêtez ça, tous les deux… pour l'amour du ciel, arrêtez. " Dit Kate, en se tenant au tableau de bord, incapable de supporter la pire nausée qu'elle ait jamais ressentie de sa vie. " Edward, va-t'en et James, s'il te plaît, démarre cette voiture ! "



Kate était pâle et repose sa tête sur le tableau de bord, se demandant ce qui n'allait pas chez elle. Elle ne mangeait généralement pas de malbouffe, elle essayait de bien manger, pourquoi se sentait-elle si nauséeuse ?



Edward et James la regardent avec inquiétude.



" Qu'est-ce que tu attends, James ! Démarre cette voiture ! " s'écrie-t-elle, impatiente.



Sans réfléchir à deux fois, James tire la portière, la claquant et sans dire au revoir à Edward, s'en va avec Kate.



Il roule encore un moment, jusqu'à s'arrêter à un feu rouge, il demande :



" Qu'est-ce qui t'arrive ? Une minute tu étais tout amour et la suivante tu ressemblais à la fille de L'Exorciste ?! "



" James, je ne me sens pas bien, vraiment. "



" Tu veux que je t'emmène à l'hôpital ? Dans un autre hôpital où il n'y a pas d'Edward qui traîne ? "



" Edward est comme un frère, arrête ça… et ramène-moi juste à la maison, d'accord ? "



" Tu en es sûre ? "



Kate a de nouveau des haut-le-cœur, mais elle met sa main sur sa bouche. James regarde le plancher de sa nouvelle voiture et se dit qu'il va sûrement devoir laisser la voiture au pressing pendant au moins une semaine.



" Tu me dis toujours que tu manges très sainement, mais je ne pense pas que tu manges. "



" Je mange sainement, le problème c'était toi ? "



" Moi ?! Je suis la cause de tes vomissements ! " Demande James, déconcerté. Il approche sa main de sa bouche et essaie de sentir son haleine. " Mon haleine ne pue pas, si ? "



" Si, elle pue, tu… Tu as bu ! Tu sens horriblement l'alcool. "



" Quoi ? Mais… j'ai à peine bu ! "



" James, tu dois arrêter de boire… "



" Oh, Kate… ne me dis pas que tu as monté tout ce cinéma juste pour me forcer à faire une demande à ma mère ? "



" Cinéma ! " Kate frappe James, irritée, " Je suis presque en train de mourir et tu dis que je fais du cinéma ?! "



" Hé, arrête ! Si tu continues à me frapper, ça va provoquer un accident ! Tu es sexy quand tu fais cette petite moue boudeuse quand tu es en colère, refais ça quand on rentrera à la maison. " James sourit, irritant encore plus Kate.



Elle croise les bras et regarde la rue, essayant de ne pas le regarder.



" Hé, quand je rentrerai à la maison, je vais me brosser les dents, d'accord ? Je vais utiliser plein de bain de bouche pour que tu ne sentes pas l'alcool. "



Kate acquiesce légèrement et bientôt ils arrivent à la maison.



James va dans sa chambre, tandis que Kate va dans la sienne. Pendant qu'il prend une douche et se brosse les dents comme il l'avait dit, Kate va dans la salle de bain et prend un autre test de grossesse.





  Chapitre 8

  Elle fait le test, et encore une fois, le résultat est négatif. 


Méfiante, elle prend une douche et se brosse les dents, effaçant toute trace de leur dernière nausée.


En sortant, elle trouve James allongé sur son lit qui l'attend. Il ne porte qu'une serviette autour de la taille et la regarde avec désir.


" Pourquoi ne penses-tu qu'à faire l'amour tout le temps ? "


" C'est la seule chose qui nous reste dans la journée. Tu pars tôt et tu rentres tard, ne nous laissant que la nuit. Et faire l'amour est la bonne façon de profiter de la nuit. "


Kate s'assoit sur le lit à côté de lui et il la rapproche de lui. Elle ne résiste pas et le laisse l'embrasser.


Après qu'ils se soient enlacés dans un baiser sensuel, James lui dit : 


" J'ai pensé à t'offrir un cadeau pour avoir vomi sur Edward. "


" Tu appelles ça un cadeau ? " dit Kate en désignant le bas de son corps.


" Ça ? Je ne parle pas de ça, je dis que je vais te laisser tranquille demain. " 


" Quoi ? Je ne peux pas faire de pause, j'ai tellement de choses à faire. Es-tu fou ? " 


" Tu t'es plainte que tout ce qu'on fait c'est coucher ensemble et tu ne veux pas passer la journée avec moi ? "


" Je ne me suis pas plainte, j'ai juste demandé. Et ce n'est pas grave, James, tu n'as aucune obligation envers moi. Tu n'es pas obligé de me faire plaisir juste à cause de ta mère, c'est bon. Je sais que tu aimes Miranda et que ce n'est pas facile de faire semblant de m'apprécier. Tu peux le faire juste devant ta mère, tu n'es pas obligé de le faire quand on est loin d'elle. "


" Oh, allez, Kate. Ne parle pas de Miranda ! " James devient soudain sérieux, faisant penser à Kate qu'elle l'a agacé en mentionnant sa petite amie.


" Je suis désolée, je ne voulais pas vous interrompre tous les deux. Si j'avais su que Miranda existait, je n'aurais pas accepté la proposition de ta mère. "


" D'accord, tu as compris. Je ne suis plus d'humeur. " James descend de Kate et s'allonge à côté d'elle.


Kate reste silencieuse un moment, attendant qu'il parte.


" Miranda, c'est... Miranda ne se mettra pas entre nous. Avec elle, c'est différent qu'avec toi. Nous avons quelque chose de réel. "


Kate se tourne pour regarder James, et il la regarde aussi.


À ce moment-là, impulsivement, elle enlace son cou et l'embrasse, ravivant la flamme.


Le matin, Kate se réveille dans un lit en désordre. Le bras de James est sur elle, la piégeant. Prudemment, elle se libère et se lève, sur la pointe des pieds.


Kate va à la salle de bain et ouvre l'armoire, elle décide de recommencer, décide de faire le test une fois de plus.


Kate pensait que l'urine du matin est la plus concentrée et que si
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